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« Au cours de la domestication des plantes, nos ancêtres ont retenu les individus qui présentaient des caractères adaptés à la culture ou à l’utilisation alimentaire (mais défavorisés dans les populations naturelles) Ainsi ils ont favorisé les allèles (version des gènes) qui codent pour ces caractères. Ceux-ci deviennent majoritaires dans la population qui n’exprimera donc plus que la forme cultivée. »
Communication, Inra Versailles Grignon, 2009

Caractères intéressants pour l’agriculteur





Caractères sauvages





Une population initiale de plantes sauvages présente de la variation.








L’homme retient quelques plantes présentant des caractères intéressants. Des croisements naturels se réalisent dans la population cultivée.








Au fur et à mesure des générations, la fréquence accumulée des allèles intéressants augmente et certaines   plantes cumulent ces caractères.








Finalement, on obtient une population dont la plupart des individus portent l’ensemble des caractères intéressants.











